
RECHERCHÉS SUR L'ÉVALUATION DE LA POPULATION DÈS 
GAULES ET DE LUGDUNUM, ET LA DURÉE DE LA VIE 
CHEZ LES HABITANTS DE CETTE VILLE, DU I« AU 
IVe SIÈCLE, parle docteur Humbert MOLLIÈRE. Lyon, 1892, in-8°. 
(En vente chez Auguste COTE, libraire, place Bellecour, 8.) 

E cet ouvrage, dont nous annonçons aujourd'hui la publication, 
M. le docteur Mollière avait bien voulu détacher quelques 

bonnes feuilles pour la Revue du Lyonnais. Le chapitre, paru en avril 
dernier, traitait un des épisodes les plus importants de l'histoire de 
Lugdunum, la bataille entre Albin et Sévère, et la destruction de la 
ville qui en aurait été le dénouement. M. Mollière, qui s'est livré à 
une étude approfondie des auteurs anciens, incline à croire que le récit 
de la destruction totale de Lugdunum et du massacre de tous ses 
habitants qu'en a fait Claude de Rubys, tient plus de la légende que de 
l'histoire. Cet auteur, qui écrivait à la fin du xvie siècle, ne s'appuie 
sur aucun texte ancien ; son récit a été servilement reproduit par les 
autres historiens, le P. Menestrier excepté. Sans doute Lugdunum 
eut à souffrir de l'invasion d'une armée victorieuse, mais de là à une 
démolition systématique de tous ses monuments et au massacre 
général de ses habitants, il y a loin. 

Hérodien est le seul auteur contemporain qui relate le fait, il se 
contente de dire que L5'on, cité opulente fut « pillée et brûlée après la 
bataille ». Cependant, ajoute M. Mollière, quel tableau pour un véti-


